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Bonne année 2012

5.500 maires de France solidaires d’Achraf

Les maires s’oppose à un déplacement forcé des 
Achrafiens vers un camp de prisonniers

Les maires présents ont apporté leur soutien à la proposition de Mme 
Radjavi mise en avant le 6 
janvier lors d’une conférence à 
Paris. Il s’agit d’organiser une 
conférence internationale à 
Paris, Bruxelles ou Genève, sous 
la présidence du représentant 
spécial du Secrétaire général de 
l’ONU, avec les représentants 
de la Résistance iranienne ou 
elle-même, des représentants 
du gouvernement irakien, de 
l’ambassadeur Daniel Fried, 
conseiller de Mme Clinton pour 
Achraf, l’ambassadeur Jean de 
Ruyt, conseiller de Mme Ashton 
pour Achraf, le représentant 
de l’ambassade des Etats-Unis 
à Bagdad, le représentant du HCR, le Vice-président du Parlement 
européen Alejo Vidal Quadras, et le président de la délégation du PE pour 
les relations avec l’Irak.  Ils ont estimé que c’est une mesure nécessaire 
pour sauver la solution pacifique du travail de sape du régime iranien et 
du gouvernement irakien. 
Mme Radjavi a remercié les élus et les habitants du Val d’Oise et de toute 
la France pour leurs efforts en défense des droits des Achrafiens qui se 
trouvaient menacés d’un massacre. Elle a rappelé que le délai fixé pour 
fermer Achraf le 31 décembre a été repoussé jusqu’au mois d’avril et 
c’est un grand acquis. Les mollahs qui voulaient éliminer les Achrafiens 

ont subi une dure défaite. Un protocole d’accord a été signé entre l’ONU 
et l’Irak, pour déplacer les Achrafiens 
vers le camp Liberty, où l’ONU a 
promis une surveillance permanente, 
où les Etats-Unis ont promis d’envoyer 
régulièrement des observateurs, et où 
le haut commissariat pour les réfugiés 
va commencer son travail pour envoyer 
les Achrafiens vers des pays tiers. 
Mais contrairement à l’accord signé 
avec l’ONU, l’Irak a mis des obstacles 
aux Achrafiens pour emporter leurs 
véhicules et leurs affaires, leur interdit 
les visites des avocats et des familles 
et construits de hauts murs autour 
du camp dont il a réduit à l’extrême la 
superficie. En fait l’Irak est en train de 
construire une prison et ne donne pas 

un minimum de garanties de protection.
Le Comité des maires en défense d’Achraf a annoncé à la fin de la réunion 
que l’on voulait procéder à un déplacement forcé vers un camp de 
prisonniers. «Les conditions de déplacement sont inacceptables, la parole 
du gouvernement irakien est une  parole de dupe» a déclaré Maurice 
Boscavert. Le Comité des maires a appelé le Secrétaire général de l’ONU 
et son représentant spécial en Irak, ainsi que le gouvernement américain, 
l’UE et leurs représentants pour Achraf à s’y opposer fermement. 
Il a souligné la nécessité de poursuivre la campagne pour la protection des 
Achrafiens avant d’appeler à la solidarité avec la Résistance iranienne. 

Lors d’une réunion de vœux du Nouvel An à Auvers-sur-Oise en présence de très nombreux maires du Val d’Oise et des centaines de personnes, une 
déclaration signée par 5500 maires de France en soutien à Achraf, a été remise à Maryam Radjavi, présidente élue de la Résistance iranienne.   
Jean-Pierre Béquet, maire d’Auvers-sur-Oise, Maurice Boscavert, président du comité des maires en défense d’Achraf, Dominique Lefebvre, maire 
de Cergy, Claude Kriguer, maire d’Asnières-sur-Oise, Dominique Bailly, maire de Vaujours,  Claude Robert, maire de Bouffémont, Catherine Arenou 
maire de Chanteloup les vignes, Bruno Macé, maire de Villiers Adam, Jacques Feyte, maire de Neuville-sur-Oise, et des personnalités comme Mgr 
Jacques Gaillot, le préfet Yves Bonnet,  Mouloud Aounit, président d’honneur du MRAP, Pierre Bercis président des Nouveaux droits de l’Homme, 
Gilles Paruelle, président du Comité pour une pratique démocratique en Iran et ancien bâtonnier du Val d’Oise, sont intervenues. 

Soutien à la proposition de Mme Radjavi pour la tenue d’une conférence internationale 
afin de sauvegarder une solution pacifique pour Achraf
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MARYAM RADJAVI, 
Présidente élue de la Résistance iranienne

Je vous souhaite, ainsi qu’à tous les 
Français une année pleine de joie, de santé 
et de réussite.  L’année dernière le monde 
a connu beaucoup de malheurs mais aussi 
beaucoup de joies. Quand les jeunes du 
Moyen-Orient, en Syrie et à Achraf tombent 
pour la liberté, ce sont des jours de peine et 
quand les dictateurs tombent, ce sont des 
jours de joie pour tous ceux qui se battent 
pour la liberté dans le monde. Cette année, 
nous avons eu la grande douleur de perdre 
Mme Mitterrand, grande défenseur des droits 
de l’homme, mais ses valeurs sont toujours 
vivantes.

Cependant notre monde se dirige vers la 
liberté et le bonheur, car il y a des femmes et 
des hommes qui aspirent au changement.  Et 
c’est l’esprit de la fête de la nouvelle année.

Pour l’Iran, l’an dernier, la persévérance 
des Achrafiens et la campagne pour la 
défense d’Achraf ont été le moteur de la lutte 
pour la liberté et les droits de l’homme. Le 
délai fixé pour fermer Achraf le 31 décembre 
a été repoussé jusqu’au mois d’avril et c’est un 
grand acquis. 

Les mollahs qui voulaient massacrer les 
Achrafiens ont subi une dure défaite. Un 
protocole d’accord a été signé entre l’ONU 
et l’Irak, pour déplacer les Achrafiens vers 
le camp Liberty, en banlieue de Bagdad, où 
l’ONU a promis une surveillance permanente, 
où les Etats-Unis ont promis d’envoyer 
régulièrement des observateurs, et où le haut 
commissariat pour les réfugiés va commencer 
son travail pour envoyer les Achrafiens vers 
des pays tiers. En signe de bonne volonté, 
une première équipe d’Achrafiens a accepté 
de partir au camp Liberty avec ses véhicules 
et ses affaires et demande un minimum de 
garantie pour sa protection.

Mais les problèmes sont arrivés. D’abord 
le régime iranien a lancé trois attaques à 
la roquette sur Achraf fin décembre. Puis 
l’Irak a mis des obstacles aux Achrafiens 
pour emporter leurs véhicules et leurs 
affaires. L’Irak ne permet pas qu’une équipe 
d’ingénieurs visite le camp liberty pour savoir 
ce qui manque. Ensuite nous avons appris 
que le camp qui était de 40 km2 est réduit à 
moins d’un km2.  Et les Irakiens sont en train 
de construire des murs de béton de 4 mètres 
de haut autour du nouveau camp Liberty. 
Contrairement à l’accord signé avec l’Onu, 
l’Irak y interdit les visites des avocats et des 
familles. En fait l’Irak construit une prison et 
ne donne pas un minimum de garantie de 
protection.

Dans la conférence du 6 janvier à Paris 
les personnalités éminentes et les juristes ont 
dit que ce déplacement est un déplacement 
forcé ou une déportation vers un camp 
de prisonniers.  Ils ont annoncé que les 

résidents d’Achraf ne doivent pas accepter 
cette situation. Alors la campagne pour la 
protection des résidents continue encore 
plus fort, car les dangers sont de plus en plus 
grands et leur transfert vers une prison est la 
ligne rouge qu’il ne faut pas dépasser. 

Le régime iranien et l’Irak veulent faire 
échouer la solution obtenue. Les Etats-Unis 
et l’ONU sont responsables d’empêcher les 
violations de cet accord minimum. En réalité 
c’est un accord minimum pour les résidents 
d’Achraf.

L’an dernier les mollahs ont démontré qu’ils 
sont arrivés tout près de la bombe atomique. 
C’est pourquoi plusieurs gouvernements ont 
pensé à faire pression sur le régime iranien. 
La France a même demandé un embargo 
pétrolier. Ces mesures sont surement positives 
mais ne sont pas suffisantes. 

Pour montrer la fermeté aux mollahs, il 
y a une seule solution, c’est la Résistance du 
peuple iranien, c’est un changement par le 
peuple iranien et sa Résistance organisée. 
Car c’est un mouvement que les mollahs 
redoutent.

Le mouvement organisé qu’on cherchait 
en Lybie, en Syrie et en Egypte, existe en Iran. 
Il suffit que les gouvernements occidentaux 
ne mettent pas d’obstacles devant lui. C’est 
une résistance dont les justices française 
et européenne ont approuvé la légitimité.
La majorité des parlementaires français ont 
demandé une reconnaissance de la Résistance 
iranienne. 5500 maires, élus et conseillers 
municipaux français ont réclamé la protection 
des résidents d’Achraf.

D’autre part, de nombreux Français 
courageux,  comme nos chers Val d’Oisiens ici, 
et dans d’autres départements en France, ont 
déployé de grands efforts dans la campagne 

pour la défense d’Achraf. Ils ont été présents 
à Genève, à Bruxelles, à Washington, dans 
les sit-in, les manifestations et toutes les 
conférences. Ils ont soutenu efficacement 
cette campagne par des lettres et aussi des 
rencontres.

Ce qui a brillé durant ces épreuves, c’est 
l’essence humaine. Elle a nous a guidés et 
nous a poussés en avant. Elle  été une source 
de solidarité à travers le monde. C’est grâce 
à elle qu’on a vu des femmes et des hommes 
se dresser pour aider la Résistance iranienne. 
Ils ont oublié les intérêts de leurs partis, les 
différences entre les cultures et les religions 
et se sont unis pour un seul objectif. Un 
objectif juste et légitime pour une Résistance 
qui a beaucoup souffert pour la liberté et 
la démocratie en Iran. C’est pourquoi nous 
voulons la fin de la tyrannie et de l’injustice.  

Nous sommes la cible des calomnies car 
nous défendons l’égalité entre les femmes 
et les hommes, nous défendons la laïcité, les 
droits de l’homme et un Iran sans nucléaire.  Et 
jamais nous renoncerons à la liberté de notre 
pays.

Alors comme l’année ancienne cède 
la place à la nouvelle année, la répression 
religieuse et politique va céder la place à la 
liberté. 

Oui, nous avons encore un long chemin à 
faire ensemble, c’est pourquoi j’appelle tous 
nos amis et le peuple français à nous aider 
spécialement dans cette situation parce que 
nous avons besoin d’une nouvelle campagne 
internationale pour la protection des résidents 
d’Achraf et aussi pour le renversement du 
régime des mollahs, pour la liberté et la 
démocratie pour le peuple iranien.

Je vous remercie et je vous souhaite 
encore une très bonne année pleine de santé 
et réussite

« Les dangers sont de plus en plus grands et le transfert des 
Achrafiens vers une prison est la ligne rouge qu’il ne faut pas 
dépasser.»                                                                              - Maryam Radjavi

La mobilisation pour la protection des résidents continue encore plus fort
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Comme chaque année, nous avons pris 
cette habitude de nous retrouver pour nous 
souhaiter nos bons vœux. Cette année, peut-
être, est plus importante que d’autres. Je 
voudrais placer cette année sous l’angle de 
l’espérance pour l’ensemble de nos combats. 
D’ailleurs, l’espérance, nous l’avons tout à 
l’heure entendue dans la voix de nos amis 
d’Achraf. J’essayais d’imaginer comment 
en étant encerclés, en étant menacés, en 
étant entourés comme ils le sont, comment 
arrivent-ils à être aussi joyeux, à faire cette 
fête et à se souhaiter la bonne année dans 
de telles conditions. Comment serions-nous, 
nous-mêmes, dans les mêmes conditions? 
Je ne sais pas comment nous réagirions. 

En tout cas c’est une belle leçon, un très 
beau message qu’ils nous adressent. Le 
message de l’espérance, de l’espérance de 
nos combats, des combats pour la liberté, des 
combats pour la justice, des combats pour la 
laïcité, des combats pour la démocratie. 

Permettez-moi d’avoir quelques mots 
pour Achraf, car effectivement l’année, la 
fin de l’année 2011 a été très inquiétante. 
Nous avions une vraie inquiétude pour le 
sort des 3400 résidents du camp d’Achraf. 
Heureusement, à la fin de l’année, un accord 
est intervenu. Il n’est pas parfait, mais il 
existe. Encore faut-il qu’il soit respecté. 
Encore faut-il que toutes les conditions 
soient réunies pour qu’effectivement on 
ne transforme pas le camp d’Achraf en une 
prison, en la déplaçant de quelques km 
pour arriver dans la banlieue de Bagdad, 
où l’on modifierait un ancien camp militaire 
américain pour en faire une prison. Ce n’est 
pas l’objectif. 

Si j’ai bien compris de ce qu’ont signé 
les représentants de l’ONU, ce n’est pas 
ça. Normalement, c’est de garantir un 
transfert en sécurité des personnes et des 
biens d’Achraf, pour qu’ils puissent ensuite 
disposer du statut de réfugié politique. C’est 
ça l’objectif. 

Ça prend quelques mois, quelques temps 
naturellement tout cela, mais aujourd’hui, 
il semble que l’ensemble des conditions 
ne soient pas totalement réunies. Et donc, 
je veux saluer votre mobilisation tout à 
fait exemplaire que nous nous efforçons 
d’accompagner comme nous le pouvons. 
Nous essayons d’accompagner ce travail 
formidable que vous menez dans l’ensemble 

du monde, ici en France, à Genève bien sûr, 
aux États-Unis, partout, vous menez ce 
combat pour défendre vos amis d’Achraf.

Mais, il y a d’autres combats en même 
temps. Vous menez le combat, et il avance, 
pour sortir de la liste des organisations 
terroristes. C’est fait sur le plan de l’Europe, 
et c’est même fait sur le plan de la France, 
car l’ultime pourvoi, qui n’avait d’ailleurs 
aucune chance d’aboutir, mais qui avait été 
fait uniquement pour gagner du temps, ce 
pourvoi déposé par le gouvernement français 
a bien évidemment échoué. 

Reste encore la liste américaine. Vous 
n’êtes pas encore sortis de la liste américaine, 
et c’est bien sûr un des combats qu’il faut 
mener en même temps. 

Et puis il y a le combat sur le nucléaire. 
Car le nucléaire menace l’équilibre de la paix 
de toute cette partie du monde. Et là-dessus, 
vous avez été exemplaires depuis le début. 
Et ce ne sont pas les propos disant qu’on 
va rouvrir un certain dialogue qui viennent 
du gouvernement iranien qui peuvent 
certainement nous rassurer. Il y a donc là-
dessus un combat à mener pour l’équilibre 
général de la paix dans le monde. 

Donc beaucoup de combats nous 
appellent, et beaucoup de soutiens vous 
aurez toujours de notre part. 

Nous sommes des élus de sensibilités 
différentes ici. Mais nous sommes réunis par 
un soutien commun à votre action. Il s’est 

JEAN-PIERRE BEQUET, 
maire d’Auvers-sur-Oise 
et Conseiller général du Val d’Oise

Achraf, le 
combat de 
l’espérance 
de nos 
combats pour 
la liberté

Après le discours brillant de mon ami 
Jean-Pierre Béquet, qu’est-ce que je peux 
dire de plus, au nom du Comité des Maires 
de Françe en défense d’Achraf ? On n’est pas 
beaucoup, il a dit 10 000, mais par un prompt 
renfort, nous serons bientôt 15 000, 20 000 ! 

Il faut dire qu’il n’y a pas que des maires, ce 
sont beaucoup d’élus qui sont dans ce comité 
des maires français en défense d’Achraf. Il y 
a des présidents de conseils régionaux, il y a 
21 présidents de conseils généraux, il y a 187 
députés-maires, et 69 sénateurs-maires, au 
moins. 

Le Comité s’efforce d’accompagner 
votre action et soutient la résistance 
iranienne. Ce comité soutient notamment 
les revendications légitimes de nos amis 
d’Achraf. Nous pensons que le transfert sain 
et sauf de tous les habitants d’Achraf sans 
exception, avec leurs véhicules et leurs biens, 
doit arriver au camp Liberty, sous contrôle 
international. 

Nous pensons que la surveillance 
permanente de l’ONU et des États-Unis 
jusqu’au transfert du dernier habitant dans 
un pays tiers, doit être assurée. 

Nous demandons le début du travail 
du Haut commissariat aux réfugiés, nous 
voulons la levée du blocus et de toutes les 
menaces, les harcèlements, les persécutions 
répressives et les mandats d’arrêt, sans 
exception. 

Et c’est la raison pour laquelle, j’en aurai 
terminé après vous avoir renouvelé les vœux 
du Comité, c’est la raison pour laquelle nous 
donnons notre appui fort et constant, à votre 
proposition de conférence internationale, 
soit à Paris, soit à Genève, soit à Bruxelles, 
avec l’ONU, les USA, la Résistance iranienne 
qui représente Achraf. 

Nous voulons absolument que soient 
définies très clairement des conditions 
acceptables du déplacement, car, à l’heure 
actuelle, elles sont inacceptables. La parole 
du gouvernement irakien est une parole 
de dupe. Donc, grâce à vous, la Résistance 
iranienne a fait des progrès importants 
cette année, elle a remporté des victoires 
significatives. L’année qui vient sera la bonne 
année pour la Résistance et pour l’Iran. 
Madame la Présidente, nous vous soutenons. 
Mes meilleurs vœux.

MAURICE BOSCAVERT,
maire de Taverny

« Il faut que toutes les 
conditions soient réunies 
pour qu’effectivement on 
ne transforme pas le camp 
d’Achraf en une prison.» 

-Jean-Pierre Béquet

manifesté en différentes occasions, à Paris 
dans des conférences internationales, au 
Congrès des maires où beaucoup d’autres 
qui ne nous avaient pas encore rejoints ont 
signé. Bref, le mouvement s’élargit. Nous 
étions 5500, je crois que nous frisons les 
10.000 maintenant. Et je pense qu’il y a 
encore des efforts de conviction à faire sur 
certains collègues. 

Et puis ce combat se mène dans 
beaucoup d’autres pays, en Europe et dans 
le monde. Une majorité de parlementaires, 
d’une majorité de pays maintenant apporte 
son soutien à votre action. C’est tout cela 
que nous voulons manifester aujourd’hui. 
Et donc sans prolonger davantage, je vous 
souhaite Madame la Présidente, ainsi qu’à 
l’ensemble du peuple iranien, à nos amis 
d’Achraf bien sûr, mais au-delà, une année 
2012 faite de beaucoup d’espérances dans un 
monde meilleur, un monde de paix bien sûr, 
un monde de justice, un monde de  liberté. 

Bonne année 2012 à nos amis iraniens, 
bonne année 2012 aussi à tous ceux qui sont 
ici aujourd’hui. 

Les conditions 
actuelles du 
déplacement 
sont 
inacceptables
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Je voudrais, Madame la Présidente, vous 
adresser à vous-même personnellement, à vos 
amis à Auvers, à vos amis d’Achraf, et à l’ensemble 
du peuple iranien, un message d’espoir. 

En vous rappelant qu’il y a un an, même 
si nous avions perçu les mouvements qui 
se dessinaient au Proche-Orient, nous 
n’imaginions pas qu’en Tunisie, qu’en Libye, 
qu’au Bahreïn, qu’au Yémen, qu’aujourd’hui en 
Syrie, les peuples se soulèveraient, des régimes 
dictatoriaux s’effondreraient, qu’un nouvel 
espace s’ouvrirait, de démocratie, ce n’est 
jamais un long fleuve tranquille la démocratie, 
elle met du temps à se construire. 

C’est pour ça que, même si vous m’avez 
rappelé tout à l’heure que votre combat, le 
combat du peuple iranien, est particulièrement 
difficile en raison de la nature même de cette 
dictature religieuse, je crois que nous pouvons 
dire deux choses simples. 

DOMINIQUE LEFEBVRE, 
maire de Cergy

Un peuple ne 
peut être assigné 
à perpétuité à 
l’oppression

« Au-delà d’Achraf, c’est la fermeté 
des puissances internationales 
face au régime des mollahs qui se 
joue.»              - Dominique Lefebvre

D’abord, avoir cette conviction absolue, 
qu’il n’est pas possible qu’un peuple puisse être 
à perpétuité assigné à l’oppression. Il n’est pas 
vrai que l’Iran puisse être l’un des rares pays 
au monde, demain ou après-demain, à ne pas 
connaître à nouveau la liberté. 

Et puis, se rappeler que s’il y a eu en 2011 
des printemps arabes, c’est peut-être aussi que 
dans une situation extrêmement difficile, deux 
ans auparavant, le peuple iranien lui-même 
s’était déjà manifesté fortement, même s’il n’a 
pas à ce moment-là réussi à faire tomber le 
régime. Alors, on le voit bien, l’avenir est dans 
la conjonction entre la mobilisation, l’expression 
de la force du peuple d’Iran pour échapper à la 
dictature. Il est tout autant dans la fermeté 
des puissances internationales, des instances 
internationales, c’est pour cela que ce qui se 
passe à Achraf est important. 

Au-delà de la vie des Achrafiennes et des 
Achrafiens, c’est la fermeté des puissances 
internationales face au régime des mollahs qui se 
joue, mais je pense que si nous arrivons, nous,à 
faire en sorte que nos pays démocratiques 
tiennent une position extrêmement ferme vis-
à-vis du régime des mollahs, si le peuple d’Iran 
croit en son avenir, oui, un jour, comme le 
disaient nos amis d’Achraf, nous pourrons tous 
ensemble fêter la nouvelle année à Téhéran. 
Bonne année 2012 à vous tous. 

CLAUDE KRIGUER, 
maire d’Asnieres-sur-Oise

Madame  la  Présidente du Conseil national 
de la Résistance Iranienne, Mesdames et 
Messieurs les résistants qui sont tout autour 
de vous ici à Auvers, qui sont très actifs, 
qui sont sur le terrain, qui entretiennent les 
relations avec les élus. Ce n’est pas par hasard 
que plus de 5000 maires, j’ai entendu parler 
de 10.000 maires, ont rejoint ce mouvement 
d’aide à votre action. C’est aussi grâce aux 
résistants qui sont à Achraf et aux résistants 
qui sont en Iran, qui souffrent, qui se voient 
infliger des actes absolument terribles. 

Je regardais ce film que vous nous 
avez projeté. Vraiment c’est un exemple de 
courage. Dans de terribles épreuves, arriver 
à avoir un tel dynamisme, une telle volonté 
d’espoir, c’est absolument remarquable, c’est 
une leçon de courage qui nous est donnée. 
Vraiment. 

Je souhaite, bien sûr, à votre action, 
à votre résistance, à tous ceux qui vous 
accompagnent tous mes meilleurs vœux 
de bonne et heureuse année. Que cet Iran 
retrouve sa liberté, qu’il soit libéré de ce 
fascisme religieux, car, j’ai beaucoup apprécié 
l’intervention qui a été faite il y a peu de temps 
où l’on a évoqué l’action du Général de Gaulle, 
c’est vrai que c’est remarquable. Le contexte 
était certes un peu différent, mais j’attache 
beaucoup d’importance à ce qu’a fait le 

Il est de notre 
devoir d’être 
vigilants et de ne 
rien lâcher

« Avoir un tel dynamisme, une 
telle volonté d’espoir, c’est une 
leçon de courage.»             

 - Claude Kriguer

Général de Gaulle. Il l’a fait effectivement avec 
des amis, avec des résistants qui ont mené des 
combats sur le terrain. 

Aujourd’hui, on nous parle de transférer 
ces résistants d’Achraf dans un camp. Je 
trouve ça ignoble, à l’époque où l’on vit, que 
l’on mette encore des personnes dans des 
camps, et qu’ensuite, on les remise dans 
un camp d’un km². C’est vrai que vous avez 
appelé ça une prison. Je crois qu’effectivement 
il est de notre devoir, il est du devoir de tous 
nos gouvernants, de tous nos responsables 
politiques, de toutes les forces qui combattent 
ces actes et qui veulent la liberté d’être très 
très vigilants, de ne rien lâcher, comme vous 
avez fait jusqu’à maintenant. 

Je vous remercie beaucoup de votre 
accueil, et je vous remercie également du très 
beau bouquet que vous avez offert à Asnières-
sur-Oise pour les vœux du maire. 

DOMINIQUE BAILLY, 
maire de Vaujours

Je vais essayer de représenter l’ensemble de 
mes collègues élus de la Seine-Saint-Denis qui 
n’ont pas pu être présents. Donc, c’est en leurs 
noms aussi que je vais lire ce petit message:

Je ne sais pas s’il y a eu au cours du temps un 
sujet autour duquel un tel consensus d’élus de 
tous bords a été réalisé en France. Certes, le côté 
humain reste assez fort. Mais plus que cela, il y 
a des valeurs que nous défendons à Achraf, des 
femmes et des hommes courageux qui ont mis 
leur vie au service de leur idéal de démocratie 
et de liberté, qui représentent l’envie de tout 
un peuple dans une ère qui se distingue par les 
soulèvements populaires, et en Syrie contre 
la tyrannie, pour une société plus juste, plus 
équitable et plus libre. Certes, un point focal sur 
lequel le mouvement populaire en Iran perd un 
peu de sens. C’est la boussole de la démocratie 
en Iran. 

Il est de notre 
devoir d’être 
vigilants et de ne 
rien lâcher

« Un sujet autour duquel un tel 
consensus d’élus de tous bords a 
été réalisé en France.»             

 - Dominique Bailly

Nous, maires - élus français au nombre 
important de plus de 5000 élus de la cause de 
défense d’Achraf, nous les considérons comme 
des défenseurs de la démocratie, de la liberté 
en Iran. Il faut juste souligner que malgré 
les objectifs atteints, la situation reste assez 
précaire, parce que le régime au pouvoir en Iran 
et ses alliés dans la région restent fragiles. 

Pendant que le processus de transfert se 
termine, mais certes pas avant plusieurs mois, 
il faut rester mobilisés. Un manque de vigilance 
au niveau international couterait cher à nos amis 
d’Achraf. N’oublions pas que des missiles ont été 
tirés sur Achraf, même après l’accord signé entre 
l’ONU et le gouvernement irakien. Nous ne 
pouvons pas faire confiance à un gouvernement 
irakien en état de crise, pour tenir parole, et 
nous devons ne pas oublier l’acharnement avec 
lequel le régime en Iran poursuit ses ennemis. 

Je propose donc que le Comité des Maires 
français en défense d’Achraf, représenté ici 
par son président Maurice Boscavert,  maire 
de Taverny, et par plusieurs autres membres, 
continue sa lutte pour assurer le bien-être des 
résidents d’Achraf, et pour sensibiliser nos 
concitoyens à ce problème délicat. Nous le 
soutenons, et nous ferons tous en sorte que la 
voix des élus soit de plus en plus entendue, là où 
les décisions en matière de politique étrangère 
et humanitaire sont prises dans notre pays. 
Bonne année à tous et bonne année à nos amis 
Achrafiens. 
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L’an dernier, ici même,  j’avais souhaité que 
le soleil de la liberté, le soleil de la démocratie 
brille sur le monde et plus particulièrement sur 
Téhéran. Sur le monde, quelques nuages se 
sont effacés, certains peuples se sont soulevés. 
On a appelé ça en Occident le printemps arabe. 
C’est un pas. Votre combat, il est universel. 

Et comment peut-on appeler par le mot 
«Liberty» un camp qui serait entouré de murs 
de béton de 4 mètres et qui ne fasse qu’un 
km²? 

Il faut que la conscience internationale, 
que les médias internationaux se mobilisent 
tous pour faire encore plus connaître votre 
combat, connaître le contenu même tous les 
éléments qui font que vous rendrez l’Iran libre et 
démocratique. Et une petite ville du Val d’Oise 
tenait aujourd’hui à vous dire qu’avec vous, le 
combat continue. 

C’est un témoignage très simple et très 
humble que je vais amener ici. Je vous ai 
rejoins récemment, parce que je suis une élue 
récente. Mais je suis élue d’un territoire qui a 
en son sein un certain nombre d’hommes et de 
femmes qui ont fui des lieux de vie difficiles, des 
dictatures, des pays qui actuellement ne vivent 
pas la liberté. Ces hommes et ces femmes 
sont avec moi aujourd’hui, pour vous dire 
qu’ils vous soutiennent, qu’ils vous admirent, 
qu’ils continuent sur le territoire français où la 
démocratie est encore difficile à faire vivre, il y 
a des territoires où il faut encore se battre pour 
l’égalité homme-femme, pour la laïcité. Ces 
hommes et ces femmes en font partie, mènent 
un combat simple peut-être aux côtés du vôtre, 
mais mènent un combat. 

Quand ils vous regardent, quand ils voient 
le combat de ces Iraniens actuellement, des 
Achrafiens qui vivent aussi difficilement, ils 
s’aperçoivent en fait que leur vie en France est 
simple. Alors ils sont près de vous, ils tiennent 
à vous souhaiter pour 2012 une année moins 
angoissante, moins difficile, mais plus riche en 
espoirs que 2011, parce que 2011 a quand même 
été l’année de tous les risques pour vous. 

Les vœux que je porte aujourd’hui sont, 
vous m’excuserez mesdames et messieurs, 
exclusivement tournés vers Madame la 
Présidente, la femme dit à la femme : j’espère 
que 2012 sera l’année où vos vœux les plus chers 
seront exaucés. 

Madame la Présidente, en ce début 
d’année 2012, où il est de règle de se souhaiter 
les meilleurs vœux, il nous faut d’abord saluer 
cette première victoire qui est le passage à la 
nouvelle année sans la catastrophe annoncée, 
grâce à un marathon de négociations qui vous 
honore et qui a vu l’ultimatum repoussé de 
plusieurs mois. 

Mais c’est aussi cette mobilisation 
internationale qui ne doit pas s’atténuer pour 
autant. Car la situation au camp d’Achraf est 
toujours aussi difficile. Les tirs de roquettes 
des 25, 27 et 28 décembre, le blocus sanitaire 
et les conditions de guerre psychologique 
contribuent chaque jour à rendre la vie 
quotidienne des résidents d’Achraf plus 
difficile. 

Également, la volonté de réduire la surface 
du camp Liberty et de l’entourer de murs 
pour le transformer en prison est un acte 
visant à empêcher la mise en œuvre d’une 
solution pacifique. Et c’est sur ce thème de 
la mise en garde, d’obstacles et de l’absence 
de coopération du gouvernement irakien 
pour garantir une solution pacifique au camp 
d’Achraf que s’est tenue la conférence de Paris 
le 6 janvier. Il faut donc que la mobilisation en 
faveur d’une solution pacifique se maintienne, 
il faut continuer à faire connaître la situation 
inacceptable de la population d’Achraf. 

À Villier-Adam, nous avons accueilli fin 
décembre une exposition d’une semaine sur 
ce thème. Cette exposition s’est achevée 
sur une conférence faite de témoignages 
poignants. Et si la fréquentation n’en a pas 
été extraordinaire, je sais que de nombreux 
habitants se sont ensuite rendus sur internet 
pour en apprendre plus. La mobilisation de fin 
d’année à Washington et la chaîne humaine 
de Genève sont également la manifestation 
de l’intérêt grandissant porté aux résidents 
d’Achraf. 

De nombreux points restent encore à 
résoudre. Il faut notamment que le transfert 
des 400 premiers résidents puisse se faire dans 
les conditions de sécurité et de respect de la 
4ème Convention de Genève. Cela implique 
qu’il n’y ait ni arrestation, ni extradition. Et la 
liste n’est pas exhaustive, bien au contraire. 
C’est pourquoi, hier comme aujourd’hui, et 
demain s’il le faut, nous continuerons à vous 
soutenir dans l’action que vous menez. Et 
que triomphe le plus largement possible un 
système démocratique qui, s’il n’est pas parfait, 
porte en lui les notions de liberté, d’égalité et 
de fraternité. 

Bonne année et bonne santé à tous!

BRUNO MACE,  
maire de Villiers Adam

Maintenir la 
mobilisation en 
faveur d’une 
solution pacifique

Votre combat 
est universel

CLAUDE ROBERT, 
maire de Bouffemont

CATHERINE ARENOUR, 
maire de Chanteloup les vignes

Lorsqu’il y a eu ce printemps arabe, en 
Tunisie, puis en Égypte, puis en Libye, nous 
avons toujours été à côté de ces peuples qui 
recherchaient ce que nous avons au cœur, 
depuis la Révolution française, et que nous 
matérialisons avec cette écharpe, à savoir la 
liberté, la fraternité et l’égalité. 

Et ces peuples maintenant qui vont devoir 
avec difficulté se rendre libres, c’est eux qui feront 
la vie qu’ils auront choisies. À partir du moment 
où nous leur souhaitons qu’ils conservent 
toujours la liberté, l’égalité, la fraternité, dans la 
démocratie, qui est un combat de chaque jour. Il 
faut absolument se battre pour la démocratie. 
Et puis, il y a les autres pays, comme la Syrie 
bien sûr, et nous formons aussi des vœux pour 
que la Syrie devienne libre. Mais il n’y a pas que 
la Syrie. Il y a aussi autre chose. 

Alors, quand on a vu ce printemps arabe, on a 
pensé à l’Iran, parce que l’Iran apparemment n’a 
pas bougé. Il n’a pas bougé parce que le régime 
l’a contraint, bien sûr. Mais nous souhaitons que 
tout cela bouge. Que l’Iran devienne libre, que 
nous puissions aller dans cet Iran de fraternité 
que nous souhaitons tous. Mais, Madame la 

JACQUE FEYTE, 
maire de Neuville-sur-oise 

Il faut absolument 
se battre pour la 
démocratie

Présidente, à vous, je vous adresse bien sûr 
tous mes meilleurs vœux. Je voulais vous dire : 
vous êtes une femme extraordinaire, ça m’a été 
volé tout à l’heure, car vous êtes extraordinaire. 
Et c’est mes vœux aussi que je voudrais donner 
à toute votre équipe. Vous avez une équipe 
formidable autour de vous, que d’année en 
année, je revois toujours. Donc c’est à eux que 
je m’adresse pour leur souhaiter une bonne 
année. 

Continuez avec courage, comme vous le 
faites tous. Et puis bien sûr, la bonne année et 
la réussite pour les habitants d’Achraf, et pour 
tous les Iraniens. Bonne année à tous !

« Il faut que les médias se 
mobilisent tous pour faire encore 
plus connaître  tous les éléments 
qui font que vous rendrez l’Iran 
libre et démocratique.»             

 - Claude Robert

2011 a quand 
même été l’année 
de tous les risques 
pour vous
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Le 5 novembre, dans une conférence 
internationale à Paris, à l’initiative du Comité 
français pour un Iran démocratique, des 
personnalités européennes et américaines ont 
appelé l’UE, les USA et l’ONU à intervenir de 
toute urgence pour faire annuler la date butoir 
illégale et répressive que le gouvernement 
irakien avait fixée pour la fermeture d’Achraf à 
la fin de 2011. Jean-François Legaret, maire du 
1 er arrondissement de Paris, y a pris la parole : 

Je veux à nouveau témoigner avec vous 
de notre mobilisation, notre indignation, 
notre solidarité pour répondre à cet ultimatum 
inacceptable, indigne, qui voudrait d’abord 
occulter la résistance, et 3400 habitants 
d’Achraf qui ont déjà subi des tortures 
inhumaines, qui ont connu des massacres et 
qui peuvent connaître des drames pires encore. 
C’est pour cela qu’il faut se mobiliser parce que 
la cité d’Achraf est un symbole de liberté et 
d’humanité, ce qui naturellement fait offense 
au régime intégriste iranien. 

Le 8 avril 2011, sur ordre du 
premier ministre irakien Nouri al-Maliki 
et à la demande du régime iranien, les 
forces armées irakiennes ont attaqué les 
3400 résidents civils sans armes du camp 
d’Achraf, membres de l’Organisation 
des Moudjahidine du peuple d’Iran, 
l’opposition iranienne. Elles ont tué 36 
résidents dont 8 femmes et blessé 350 
autres personnes. De nombreux résidents 
d’Achraf ont été écrasés sous les roues 
des blindés irakiens.

Par ailleurs, cela fait plus de deux 
ans et demi qu’un blocus inhumain, 
notamment médical, est imposé aux 
résidents du camp par les forces irakiennes. 
Cela a entraîné la mort d’au moins 6 
blessés et 5 malades. Le gouvernement 
irakien a empêché des délégations 
officielles du Parlement européen et du 
Congrès américain en visite en Irak de se 
rendre à Achraf. 

L’expérience des deux dernières 
années montre qu’en ce qui concerne 
Achraf, le premier ministre irakien Maliki 
exécute à la lettre les ordres des mollahs 
de Téhéran. Par conséquent pour prévenir 
une nouvelle tragédie, la communauté 
internationale doit intervenir au plus vite 
d’autant plus que le régime iranien, pour 
faire face aux crises internes et externes, 
essaie plus que jamais d’éliminer son 
opposition principale et organisée. A la 
demande du régime iranien, Maliki insiste 
pour fermer le camp d’Achraf à la fin de 
l’année 2011 et préparer ainsi le terrain à 
une nouvelle attaque meurtrière.

Ces actions répressives et 
criminelles à l’encontre d’Achraf violent 
toutes les normes humaines ainsi que le 
droit international. En outre, selon l’arrêt 
de la justice espagnole, elles constituent 
une violation flagrante de la Quatrième 
Convention de Genève et sont considérées 
comme des crimes contre la communauté 
internationale.

Le Parlement européen a proposé 
un plan réaliste et pragmatique pour 
sortir de cette situation de crise à Achraf 
consistant dans le transfert de tous les 
résidents vers des pays tiers et la garantie 
de leur protection jusqu’au départ d’Irak, 
plan qui a été accepté par les résidents 
d’Achraf. 

Le Secrétaire général des Nations 

Unies, dans son rapport du 7 juillet dernier 
au Conseil de Sécurité, a demandé aux 
pays membres de l’ONU d’aider à exécuter 
tout plan accepté par les résidents et le 
gouvernement irakien. 

Tout en apportant notre soutien à 
la solution du Parlement européen, nous 
demandons au gouvernement français 
d’agir de concert avec l’ONU, les États-
Unis et l’Union européenne, dans le cadre 
de l’article 66 du rapport du Secrétaire 
Général de l’ONU, pour obtenir les points 
suivants :

1. Appeler le HCR à annoncer 
immédiatement qu’il prend sous sa 
protection tous les habitants d’Achraf, 
en tant que réfugiés politiques, et à 
demander l’annulation de l’ultimatum 
pour la fermeture du camp jusqu’au 
transfert de ses habitants vers des pays 
tiers ;

2. Appeler le gouvernement américain, 
l’Union européenne et l’ONU à annoncer 
leur désaccord avec l’ultimatum illégal 
de fermer le camp, et à en demander 
l’annulation jusqu’au transfert de tous les 
Achrafiens vers des pays tiers.  

3. Appeler le Secrétaire général de 
l’ONU et la Haut Commissaire des 
droits de l’homme à installer de manière 
permanente une équipe d’observateurs 
à Achraf, d’appeler à lever le blocus et 
la torture psychologique des habitants 
au moyen de 300 haut-parleurs et de 
permettre aux Achrafiens d’avoir un 
accès libre aux soins médicaux et à leurs 
avocats.  

Action immédiate pour empêcher un nouveau massacre 
des résidents d’Achraf et pour sauver la vie de centaines 

de blessés et de malades dans un état critique

JEAN-FRANCOIS LEGARET, 
maire du 1er ardt de Paris

Nous parlons au 
nom des principes 
républicains

«La cité d’Achraf est un symbole 
de liberté et d’humanité, ce qui 
naturellement fait offense au 
régime intégriste iranien.»            

  - Jean-François Legaret

Il y a des solutions pour le martyre d’Achraf. 
La solution c’est effectivement la confirmation 
du statut de réfugié politique. C’est le respect des 
conventions internationales qui leur ont jusqu’à 
présent été refusé et qui ont été totalement 
bafouées à Achraf. C’est naturellement ne pas 
accepter cet ultimatum indigne et c’est mettre 
à la disposition des résistants d’Achraf les 
moyens dont disposent les Nations unies pour 
protéger leur liberté et leur sécurité. C’est le 
sens de ce message.

C’est vrai que nous avons des regrets à faire 
collectivement dans l’écoute des médias. Mais 
il y a un symbole très fort. Nous parlons au nom 
des droits de l’homme, nous parlons au nom 
de l’égalité des droits. Nous parlons au nom de 
l’égalité des sexes. Nous parlons au nom des 
libertés démocratiques. Nous parlons au nom 
des principes républicains que nous défendons 
collectivement même en Iran. Et c’est pour cela 
que le message des élus français, et sur ces 
plans-là quels que soient leurs engagements 
politiques, est unanime et le reste. C’est la 
raison de notre engagement, c’est la raison de 
notre solidarité. C’est la raison pour laquelle 
aujourd’hui, comme hier et comme demain 
nous sommes avec vous.
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Délibérations de conseils municipaux en défense d’Achraf
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VOTV 23 décembre 2011- 
Plus de 5500 maires et élus de France ont 

signé l’appel du «Comité des Maires français 
en défense d’Achraf» contre un déplacement 
forcé de 3400 des habitants du camp. Le 
camp d’Achraf,en Irak, abrite 3400 membres 
de l’organisation des Moudjahidine du peuple 
d’Iran, le principal mouvement d’opposition 
iranien. Parmi les signataires, de nombreux 
élus du Val d’Oise comme Maurice Boscavert, 
Jean-Pierre Béquet, Dominique Lefebvre, 
Hugues Portelli ou François Pupponi…

5500 maires et élus de France demandent 
dans une déclaration «une action urgente pour 
empêcher un massacre au camp d’Achraf, un 
déplacement forcé en Irak et sauver la vie des 
Achrafiens». Présidé par le maire de Taverny, 
Maurice Boscavert, le «Comité des Maires 
français en défense d’Achraf» demande 

Vauréal, Jean-Pierre Muller (maire de Magny-
enVexin), Hugues Portelli (sénateur maire 
d’Ermont), Dominique Lefebvre (maire de 
Cergy), Gilbert Marsac (maire de Jouy-le-
Moutier).

Le Comité des maires en défense d’Achraf 
«a salué les efforts internationaux et le soutien 
des maires et des élus français qui ont abouti 
au report de la date butoir de fermeture 
d’Achraf au 31 décembre.

Cependant, le Comité appelle le 
gouvernement français à faire pression 
sur le gouvernement irakien pour que lors 
du transfert des Achrafiens vers le camp 
Liberty leur protection soit assurée et qu’il 
agisse à l’ONU pour que ces mesures soient 
immédiatement appliquées. En cas de 
transfert dans le nouveau camp irakien, le 
comité des maires apporte son soutien aux 

Dans la presse

27 décembre 2011 – 5500 maires de 
France, dont une soixantaine du Val 
d’Oise, ont signé l’appel du comité des 
maires français en défense d’Achraf, 
présidé par Maurice Boscavert, maire 
PS de Taverny.
Ils s’opposent au déplacement forcé de 
3400 réfugiés iraniens de ce camp situé 
en Irak. Jean-Pierre Béquet (Auvers-
sur-Oise), Dominique Lefebvre (Cergy), 
Hugues Portelli (Ermont), Bernard 
Maurin (Vauréal) ou François Pupponi 
(Sarcelles) notamment, demandent au 
gouvernement français d’entreprendre 
une action urgente en collaboration 
avec l’ONU, les Etats-Unis et l’Union 
européenne. Le siège du Conseil national 
de la Résistance iranienne (CNRI) est 
installé à Auvers-sur-Oise.

11 janvier 2012 - De nombreux maires du Val 
d’Oise et des centaines de personnes ont 
assisté à la cérémonie organisée dimanche 
8 janvier par le CNRI qui siège à Auvers.
Une déclaration signée par 5500 maires de 
France en soutien à Achraf a été remise à 
Mme Radjavi, présidente de la résistance 
iranienne. Tous ont mis l’accent sur la 
nécessité de soutenir la résistance iranienne 
et de protéger les 3400 réfugiés iraniens du 
camp d’Achraf en Irak.
Les maires présents ont également apporté 
leur soutien à la proposition de Maryam 
Radjavi. Il s’agit d’organiser une conférence 
internationale à Paris, Bruxelles ou Genève, 
sous la présidence du représentant spécial 
du Secrétaire général de l’Onu.
« Les conditions de déplacement sont 
inacceptables, la parole du gouvernement 
irakien est une parole de dupe », a déclaré 
Maurice Boscavert, maire de Taverny et 
président du Comité des maires en défense 
d’Achraf.

UN APPEL DES MAIRES 
CONTRE LE DEPLACEMENT 
DES IRANIENS D’ACHRAF

VAL D’OISE : LES MAIRES AU 
SOUTIEN DES IRANIENS

PLUSIEURS MAIRES DU VAL D’OISE 
SIGNATAIRES D’UN APPEL CONTRE LE 
DÉPLACEMENT DES IRANIENS D’ACHRAF

Les élus français demandent que la protection des Achrafiens soit assurée 
pendant la procédure du Haut commissariat aux réfugiés visant à 
réaffirmer leur statut de réfugiés et leur transfert vers des pays tiers

«au gouvernement français d’entreprendre 
une action urgente en collaboration avec 
l’ONU, les Etats-Unis et l’Union européenne 
pour empêcher toute sorte de tuerie au 
camp d’Achraf et un déplacement forcé des 
Achrafiens en Irak».

Le camp d’Achraf en Irak abrite 3400 
membres de l’organisation des Moudjahidine 
du peuple d’Iran, le principal mouvement 
d’opposition iranien, réfugié depuis plus de 25 
à Auvers-sur-Oise dans le Val d’Oise.

Dans cet appel, «les élus français 
demandent que la protection des Achrafiens 
soit assurée pendant la procédure du Haut 
commissariat aux réfugiés visant à réaffirmer 
leur statut de réfugiés et leur transfert vers 
des pays tiers.

Les signataires demandent dans leur 
déclaration l’annulation du blocus imposé 
depuis près de trois ans par le gouvernement 
irakien sur Achraf et la fin de la torture 
psychologique au moyen de 300 haut-
parleurs. Ils demandent aussi un accès libre 
des résidents à leurs avocats et aux soins 
médicaux».

Parmi les signataires figurent 5 présidents 
de conseils régionaux, 21 présidents de 
conseils généraux, 187 députés-maires et 69 
sénateurs-maires. De nombreux valdoisiens 
ont signé cet appel : Maurice Boscavert 
(maire de Taverny), Jean-Pierre Béquet 
(maire d’Auvers-sur-Oise et conseiller 
général),  François Pupponi (député maire 
de Sarcelles), Bernard Morin (maire de 

demandes de Mme Radjavi, présidente élue 
de la Résistance iranienne:

1 - le transfert saint et sauf de tous les 
habitants d’Achraf sans exception, avec 
leurs véhicules et leurs biens meubles au 
camp Liberty sous contrôle international.

2- La surveillance permanente par 
l’ONU et les Etats-Unis jusqu’au transfert 
du dernier habitant dans un pays tiers.

3- Le début du travail du HCR.
4- Les forces irakiennes seront 

déployées hors de la clôture du nouvel 
emplacement pour la sécurité et la sérénité 
des habitants et en particulier de près d’un 
millier de femmes de l’OMPI.

5- La levée du blocus et de toutes les 
menaces, harcèlements et persécutions 
répressives et les mandats d’arrêt sans 
exception.

6- La vente des biens immeubles 
d’Achraf sous le contrôle de l’ONU et le 
versement des sommes aux Achrafiens 
pour assurer les frais de leur sécurité, de 
leur séjour et de leur transfert vers des pays 
tiers.

Le comité des Maires a demandé à tous 
les maires et signataires de la déclaration de 
maintenir leur vigilance dans le domaine de 
la protection des habitants d’Achraf au cours 
des semaines à venir».

Photo : Maurice Boscavert, maire de 
Taverny et président du «Comité des maires 
en défense d’Achraf».


